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Licencié de Seb, il crée son entreprise 
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AET emploie quatre personnes à Bretteville-sur-Odon. De gauche à droite : Elise Beaufils, 23 ans ; Anthony Blotière, 26 ans, et Jeremie Dehennin, 24 
ans ; Yohann Beaufils, 26 ans. 

 
 

Jeune ingénieur, Yohann Beaufils a travaillé six ans au centre technique de La Folie-
Couvrechef.A sa fermeture, il a lancé AET France. La société développe des machines 

à boisson. 
 
L'histoire : 

 
Il a été licencié le 20 janvier, l'an dernier. S'est inscrit à Pôle emploi le 21. Le lendemain, 
son entreprise était créée. Yohann Beaufils, 26 ans, travaillait au centre technique Seb (ex-
Moulinex, 59 salariés), à La Folie-Couvrechef. Avec d'autres, cet ingénieur s'était battu 
contre sa fermeture, proposant un projet alternatif, rejeté par la direction. Il était alors pilote 
projets machines à café (expresso). Il pilote maintenant une société de quatre personnes, à 
Bretteville-sur-Odon. 
 

« J'avais trois choix. Soit être muté à l'usine Seb de Mayenne. Soit chercher un travail 
ailleurs. Soit monter une structure avec une personne que je connaissais. » Après six 
ans chez Seb, l'ingénieur choisit la troisième option. « Marcello Estrada était commercial 

pour les machines expresso. Sa société, AET Europe, est basée à Barcelone. Il était 



d'accord pour qu'on s'associe, si je créais mon chiffre d'affaires. » Le jeune Caennais 
saisit l'opportunité et fonde une structure indépendante, AET France. 
 
Du design au magasin 
 
Son métier ? « On est un cabinet d'ingénierie, spécialisé dans le développement de 

machines à boisson. On vend tous les services techniques nécessaires pour amener une 
idée jusqu'au magasin. » Un chemin en plusieurs étapes : design (le dessin), matériaux à 
employer, prototype, conseil sur les composants hydrauliques, test en labo, pilotage de 
l'industrialisation. AET intervient sur l'ensemble ou une partie, selon la commande du client. 
Et, souligne Yohann Beaufils, « je mets un point d'honneur à réaliser un maximum 

d'opérations et achats en France, ou en Europe de l'Ouest. Avec de l'imagination, on 
arrive à être compétitif. » 
Chez Seb, il travaillait avec des sous-traitants extérieurs. Il a repris la formule du « réseau 

» et les mêmes partenaires. Il fait ainsi appel au designer caennais Bruno Leverrier. Le 
bureau d'études 3P assure la conception mécanique (et héberge aussi la jeune pousse). Au 
Sud de Caen, à Barbery, AMI fabrique prototypes et pièces spéciales. 
 
En un an, AET a séduit 13 clients et travaille sur le triple de dossiers. Par exemple, une 
machine de bar pour servir des cocktails et les maintenir au froid, pour une société 
néerlandaise. L'an dernier, Seb a eu recours à AET pour finaliser une douzaine de projets. « 

Cela m'a permis de démarrer. » 
 
Cette année, la société va travailler pour 80 % à l'export, de la Chine aux États-Unis. Bref, « 

cela marche très bien ». Yohann Beaufils a recruté deux anciens collègues de chez Seb. 
 
 « J'ai démarré avec un petit capital, sans faire appel aux banques. J'ai racheté du 

matériel labo à Seb. Un PC. Et après je n'avais plus qu'à prendre ma valise pour aller 
voir les clients. » Son objectif : « Devenir une référence dans le développement de 

machines boisson. » 
Virginie JAMIN.   Ouest-France   


